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Les savants croienit trouver l'origine des Béaibiecq dans le-
7e canon du concile d'Agde, .506.

En 5 13, le pape Symnmaque donne le Pa>clliri- à saint Césaire -
d'Arles, qu'il établit son vicaire dans les Gaul.es. C'est le 1er-

èvue d'Occident qu'on sache avoir porté le Pallium.
Le 7e canon du concile de Vaison en .529, ordonne, pour

confondre les blasphèmes des hérétiques, d'ajouter au Glori(r
P«.ti... ~Wq ......... selon la coutume reçue par le Saint--

Siège et par l'Orient.
Vers le milieu du (je siècle, on commence à se servir en France,

pour compter les années, des iduictions ou période dle 15 années.
Cette méthode avait été employé(-e en Orient dès le temps de
Constantin.-

Saint Cé:iaire, dans son testament, nomme son successeur
t eqe. C'est la première fois qu'on trouve dans un acte

authentique cette qualité donnée à un métropolitain.
Au Ge Siècle, les escedstqs s'organisent dans le-z

m-onastères, dans les villes épiscopales et dans d'autres localitéls
importantes.

Le Ptiii. ('oe et int.rodnit, dans l'Eglise en action de-
ýgrâces (le bi cessation de la peste qui ravageait Romie, quand
-sa-int Grégoi1re mlonta sur lM Saint-Siège. 'Nous avonssinl
les travaux hiturgiijuu(s de e grand patpe. Il avait, établi il-
Roine une école de m iuesacrée, et il aimait à venir eml-

B-Jiee, nié vers 4.55, ministre (le ThéodJorie dont il fut, ensuit(-
la victime, mo~urut en 525 an milieu des tortures.- Il a-cmps

11P i, per;on' il ele ,Ixa-( h,' plusieurs traités de thétologýie
et dc philolsophie, et les .5 livres; -le la <'upnqJUjoa 'e 14 lit d

q~jl -<uil V-oIfll<>)adsa prison. Ce dernier ouvra.,e iuiêléý
de vers t t d prose, (-s-t, lic che-d o'çeuvre de l3uëce.

Elpis. -a femme, cultivait elle auissi les lettres et la Oité n
lui attrib'ue les (luî~. e la fête de S. Pit rre et de S. l'au).

Le nom (le Bile rappelle ecelui de Cassiodore, qui fut ails-si
miniastre de Tlitéadoric. RttiréL danlis un noatrdurant les
:1<) dernières anné'es de ,za vie, il ceomposa de nombreux ou-
vrages, entre autres, sous le noni de Vierwfraill, tit recueil

(les lettres et de-S élibts iles ro's LdL)tl1ý et de ses; propres,,-


